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Questions orales
LES DROITS COMPENSATEURS AMÉRICAINS SUR LE BOIS

D'OEUVRE TENDRE-L'INCIDENCE SUR DES LOCALITÉS DU
NORD DE L'ONTARIO

M. Keith Penner (Cochrane-Supérieur): Monsieur le Pré-
sident, le vice-premier ministre sait-il que depuis l'imposition
de droits compensateurs sur le bois d'oeuvre tendre, les ventes
de certaines scieries du nord de l'Ontario ont enregistré des
baisses allant jusqu'à 90 p. 100? Le ministre envisage-t-il de
prendre des mesures pour venir en aide à ces localités qui ont
perdu des centaines d'emplois à cause du fléchissement des
ventes de bois d'oeuvre tendre? Il s'agit notamment de Terrace
Bay, Hearst, White River et Longlac.

L'hon. Don Mazankowski (vice-premier ministre et prési-
dent du Conseil privé): Monsieur le Président, mon estime
pour le député est considérable. Je tiens à lui assurer que je ne
veux en aucune manière minimiser la gravité des difficultés
que cette situation occasionne au nord de l'Ontario et du pro-
blème auquel il fait allusion. Je crois cependant que le député
est au courant du fait que des discussions portant sur la straté-
gie à adopter pour contrecarrer ces droits compensateurs se
déroulent actuellement entre le ministre fédéral et ses homolo-
gues provinciaux. Une conférence des premiers ministres se
tiendra à Vancouver au cours des prochains jours et cette ques-
tion y fera l'objet de sérieuses discussions.

Conformément à l'esprit qui anime le gouvernement actuel,
elle sera abordée dans l'optique d'une intervention concertée
des gouvernements fédéral et provinciaux.

* * *

[Français]
LES SOCIÉTÉS DE LA COURONNE

LA MISE EN VENTE DE TÉLÉGLOBE CANADA-LA JUSTIFICATION

Mme Lynn McDonald (Broadview--Greenwood): Monsieur
le Président, ma question s'adresse à la ministre d'État (Priva-
tisation). Comment neut-elle initifier la ventep d'nnu, endUA i-.

de Téléglobe, qui jouissent actuellement d'une bonne cý
retraite, sortiront perdants de cette vente? S'assurer
qu'ils ne perdent rien sur ce chapitre avec un
employeur?

L'hon. Barbara McDougall (ministre
(Privatisation)»: Monsieur le Président, nous avons dis<
cette question avec les employés. Ils ont tout loisir de p
vre ces discussions avec la direction et avec nous sur l'av
cette société. Ils ne seront pas lésés, bien au contraire, ri
bien meilleure posture au sein d'une compagnie dyni
très prometteuse. Pour s'en convaincre, il faut en parl
employés de de Havilland, de Canadair et des Arsenaux
diens qui débordent tous d'activités et qui envisagent lei
nir avec beaucoup d'optimisme.

LES CONSTATATIONS DE LA COMMISSION EA

L'ion. Douglas C. Frith (Sudbury): Monsieur
ma question s'adresse au ministre de la Consomi
Cornorntions Ne rnnvient-il nnç nii'nnrg au A

L'hon. Harvie Andre (minls
Corporations): Monsieur le Pré
la Commission Eastman avait i
système actuel, Je voudrais cit<
critique du parti libéral en mat
élevés pourraient être justifiés
recherches sur les produits ph
hausse de prix prévue devrait a
sur les consommateurs.» Je pe
aura beaucoup plus de recherc
n'augmenteront pas.


